
 

 

 

 

COMMUNIQUÉ DE PRESSE 

Lyon, le 28 septembre 2026 

Mobilités 

La Métropole de Lyon engage près de 60 M€  
pour sécuriser et rénover trois ponts majeurs du territoire 

À l’occasion du Conseil métropolitain du 28 septembre 2026, la Métropole de Lyon engage la rénovation de 
trois ouvrages majeurs à Couzon-au-Mont-d’Or, Vernaison et sur le pont de l’Université. Près de 60 millions 
d’euros seront consacrés à ces opérations afin de répondre à une priorité : garantir la sécurité des usagers, 
préserver durablement le patrimoine métropolitain et éviter que le vieillissement des ouvrages ne conduise 
demain à des restrictions de circulation ou à des travaux beaucoup plus lourds et coûteux. 

La Métropole de Lyon est responsable de plusieurs milliers d’ouvrages d’art, dont près de 700 ponts, passerelles 
et trémies. Ce patrimoine, indispensable aux déplacements quotidiens, nécessite une surveillance et un entretien 
réguliers. 

Les trois opérations approuvées par le Conseil métropolitain concernent des ouvrages anciens ou fortement 
dégradés, dont l’état nécessite désormais des interventions importantes. Le nouvel exécutif fait le choix d’agir 
sans attendre : entretenir au bon moment, c’est sécuriser les déplacements, prolonger la durée de vie des 
ouvrages et éviter de transmettre aux années futures une dette patrimoniale plus lourde.  

Au-delà des réparations structurelles, les projets permettront, lorsque cela est pertinent, d’adapter les ouvrages 
aux différents usages : circulation automobile, transports collectifs, marche et vélo. 

PONT DE L’UNIVERSITÉ : INTERVENIR FACE À L’ACCÉLÉRATION DES DÉGRADATIONS 

Mis en service en 1903, le pont de l’Université 

constitue un axe majeur de franchissement du 

Rhône entre les 2e et 7e arrondissements. Il 

accueille chaque jour environ 22 000 véhicules et 3 

000 vélos. 

L’inspection réalisée fin 2025 a mis en évidence une 

forte accélération des dégradations de l’ouvrage, 

désormais classé 3U, correspondant à une structure 

gravement altérée nécessitant des réparations 

urgentes. Sans intervention rapide, sa capacité 

portante pourrait devenir insuffisante et conduire à 

terme à limiter son franchissement aux véhicules de 

moins de 3,5 tonnes.  



La Métropole de Lyon engage donc une restauration complète de l’ouvrage : rénovation de la structure 

métallique, des appareils d’appui, des bétons et maçonneries, reprise de l’étanchéité, de la chaussée et des 

trottoirs, protection anticorrosion et restauration des éléments patrimoniaux. 

Situé dans le périmètre du site historique inscrit au patrimoine mondial de l’UNESCO et dans plusieurs périmètres 

de protection des monuments historiques, le pont fera également l’objet d’un traitement attentif de ses 

caractéristiques architecturales. Les éléments patrimoniaux – pylônes, blasons, coqs en bronze et ornements – 

seront restaurés. Les candélabres seront remplacés en lien avec la Ville de Lyon et conformément aux 

prescriptions de l’Architecte des Bâtiments de France. 

« Ce qui s’impose aujourd’hui à nous, c’est l’urgence de rénover un ouvrage dont la structure est fortement 

dégradée. Nous faisons donc le choix de traiter sans attendre cette urgence, tout en poursuivant les études sur la 

Voie lyonnaise et le site propre C12 dans le cadre d’une réflexion plus globale sur le schéma de circulation du 

secteur. Les travaux engagés aujourd’hui ne ferment aucune possibilité pour demain : ils sont compatibles avec 

un aménagement ultérieur du pont, sans avoir à reprendre ce qui aura été réalisé et sans surcoût lié à ces travaux. 

Réparer aujourd’hui n’est pas renoncer à transformer demain » Gilles Gascon, Vice-président Mobilités, 

transports en commun et performance du réseau 

Montant total de l’opération : 15 M€. 

 

PONT DE VERNAISON : SÉCURISER UN FRANCHISSEMENT EMPRUNTÉ PAR 13 500 VÉHICULES CHAQUE JOUR 

 

Construit en 1957, le pont de Vernaison relie Solaize 

et Vernaison. Avec environ 13 500 véhicules par 

jour, il constitue le plus important des trois ouvrages 

en matière de circulation. 

Classé lui aussi 3U et placé sous haute surveillance 

depuis 2019, le pont est interdit aux véhicules de 

plus de 3,5 tonnes depuis 2020. Les mesures 

conservatoires mises en place ont permis de ralentir 

sa dégradation, mais ne peuvent constituer une 

réponse durable. Les études identifient notamment 

un risque élevé de fermeture inopinée à partir de 

2028 en cas de dépassement des seuils de 

surveillance.  

Le projet prévoit une réhabilitation lourde de l’ouvrage, notamment de ses ancrages, de sa câblerie et de son 

tablier. Un encorbellement de 3,5 mètres sera créé en aval afin d’aménager un espace dédié aux piétons et aux 

cyclistes.  

À l'issue des travaux, le pont retrouvera une capacité de franchissement jusqu’à 44 tonnes.  

Les travaux sont programmés entre 2028 et 2030. La circulation des véhicules légers sera maintenue en alternat 
pendant l’essentiel du chantier, tandis que les piétons pourront continuer à franchir l’ouvrage. 

Montant total de l’opération : 29 M€. 

 

 

 



PONT DE COUZON-AU-MONT-D’OR : SAUVER UN OUVRAGE HISTORIQUE ET MIEUX SÉCURISER LES MOBILITÉS 

Construit en 1840 et partiellement reconstruit 
en 1945, le pont suspendu de Couzon-au-Mont-
d’Or constitue un ouvrage emblématique du Val 
de Saône. Il accueille aujourd’hui environ 3 300 
véhicules par jour et joue également un rôle 
important pour les déplacements à vélo et le 
rabattement vers les transports collectifs. 

Son état nécessite une intervention structurelle 
majeure : remplacement des câbles de 
suspension et des suspentes, reconstruction 
des massifs d’ancrage, renforcement de la pile 
centrale et réalisation d’un nouveau tablier. 

Les investigations techniques ont notamment 
révélé que les câbles de suspension présentaient une section inférieure à celle historiquement retenue dans les 
calculs et que les sols sous la pile centrale étaient insuffisamment compacts. Ces contraintes nouvelles expliquent 
la réévaluation du coût du projet, initialement estimé à 5 M€ et désormais porté à 14 M€.  

La rénovation permettra également de mieux sécuriser les déplacements des piétons et des cyclistes grâce à la 
création de deux encorbellements portant à 2,25 mètres de chaque côté l’espace dédié aux modes actifs. 

Compte-tenu de l’ampleur des travaux, le pont sera fermé à la circulation automobile pendant environ 15 mois 
et aux modes actifs pendant environ 9 mois. Des solutions de navettes seront mises en place notamment pour 
les piétons et les scolaires. 

Le projet prendra également en compte la présence du séneçon des marais, espèce végétale protégée présente 
sur l’île de la pile centrale : une quarantaine de pieds seront prélevés avant les travaux afin d’être réimplantés 
ou conservés et multipliés au Jardin botanique. 

Montant total de l’opération : 14 M€. 

ENTRETENIR AUJOURD’HUI POUR NE PAS SUBIR DEMAIN 

Avec 58 M€ engagés sur ces trois ouvrages, la Métropole de Lyon assume un investissement important pour 
la sécurité quotidienne des usagers et la pérennité de son patrimoine. 

Ces opérations traduisent une même méthode : ne pas attendre que la dégradation d’un ouvrage impose sa 
fermeture ou des restrictions durables pour agir. Réparer au bon moment permet de prolonger sa durée de vie, 
de maîtriser les coûts futurs et, lorsque cela est possible, de l’adapter aux usages d’aujourd’hui et de demain. 

Entretenir n’est pas renoncer à transformer : c’est investir de manière responsable pour préserver les 
infrastructures dont dépendent chaque jour les déplacements des habitants de la Métropole de Lyon.  
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